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Par le volet participatif et inclusif de notre démarche, les jeunes ont pu 
réaliser le rôle primordial qu’ils peuvent jouer dans la vie associative et 

culturelle qui les entoure. Le fait de passer du simple spectateur à un acteur 
actif et créatif du MarionetteFestival a été pour tous les participants la vraie 

plus-value de ce projet. 
Angélique D’Onghia

Coordinatrice et directrice artistique du MarionetteFestival - projet soutenu en 2023
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L’AVANT-PROPOS DE LA DIRECTRICEL’ÉDITO DE LA PRÉSIDENTE

UNE ANNÉE DE GRANDES AVANCÉES
Le moment de la rédaction d’un rapport d’activités est 
toujours un peu spécial. On prend le temps de faire un 
arrêt sur images pour observer et analyser ce qui s’est 
déroulé l’année durant. 

Et que de choses depuis celui de l’an dernier où j’écrivais 
sur ma prise de fonction !

Nous avons poursuivi sur notre lancée par le soutien 
financier que nous apportons à des acteurs des secteurs 
culturels, éducatifs et sociaux. Nos appels à projets 
annuels nous permettent d’apporter plus de culture aux 
plus jeunes. Ils fonctionnent aussi comme des miroirs de 
la société luxembourgeoise en nous donnant l’occasion 
de découvrir les thématiques qui traversent le corps social 
et dont se saisissent différentes structures. La richesse 
et la vivacité de la vie associative luxembourgeoise sont 
frappantes et nous admirons les partenariats qui se 
nouent avec des artistes pour faire avancer le bien-être 
de la jeunesse. 

Nous avons aussi choisi de créer un nouveau type de 
rencontre pour faciliter l’établissement de ponts et de 
passerelles, dimension qui nous parait essentielle pour 
permettre des synergies et de nouvelles initiatives. À 
l’issue du processus de sélection, nous invitons les 
porteurs de projets à présenter leurs initiatives et à 
échanger sur leurs méthodes en vue de l’empowerment 
des enfants et des jeunes. 

Au titre des nouveautés 2023, nous comptons également 
le développement d’actions innovantes et structurantes 
qui s’inscrivent pleinement dans les missions de la 
Fondation. Pour la première fois, la Fondation Sommer est 
devenue mécène en soutenant le Kannermusée Plomm, 
un lieu pour et avec les enfants. Nous accompagnons 
avec grand plaisir ce beau projet et tout le formidable 
travail de médiation culturelle qui est mené par l’équipe. 

Enfin, nous avons lancé un projet pilote pour tester 
un dispositif d’éducation culturelle et artistique, inédit 
au Luxembourg, à savoir les résidences d’artistes en 
milieu scolaire (RAMS). Nous ne cachons pas notre fierté 
d’avoir trouvé rapidement un écho favorable auprès du 
SCRIPT – la Direction de l’Innovation pédagogique du 
Ministère de l’Éducation – et du Ministère de la Culture, 
pour mener cette expérimentation. La première RAMS 
a démarré en septembre au Lycée des Arts et Métiers. 
Trois autres auront vu le jour entre janvier et juin 2024 
et quatre nouvelles auront déjà été sélectionnées pour 
l’année scolaire 2024-2025, pour une seconde phase 
test.

Ce projet nous tient particulièrement à cœur car il incarne 
tout ce en quoi nous croyons, à savoir l’incroyable 
pouvoir que peut avoir l’art sur les enfants et les jeunes 
en termes de choc émotionnel, de révélation à soi, 
d’ouverture d’esprit et de rapport aux autres. 

Je vous invite à découvrir ces belles réalisations et 
aventures dans les pages suivantes.

DES AILES !
La Fondation Sommer, créée en 2016 par Pierre Brahms, 
arrive aujourd’hui à sa 8ème année d’existence. Le 
stade de la petite enfance bien révolu, elle vit sa pleine 
croissance. 

Elle prend ses marques et développe sa stratégie, avec 
notamment l’expérimentation des résidences d’artistes 
en milieu scolaire. Ce dispositif qui a fait ses preuves 
dans nos pays voisins, s’avère innovant dans le contexte 
luxembourgeois. Il souhaite favoriser l’échange entre les 
artistes et la communauté scolaire et donner ainsi de 
nouvelles impulsions.

Au cœur de notre travail réside la conviction que la 
rencontre avec l’art et la culture peut être stimulante, 
voire émancipatrice ; que la sensibilisation tout comme la 
participation peuvent ouvrir de nouvelles perspectives et 
façons de voir les choses. Nous réaffirmons également 
que les plus jeunes ont droit à cette rencontre créative, 
quel que soit leur âge, leur origine ou le milieu social 
dans lequel ils grandissent.

Jeunes comme adultes sont aujourd’hui à la recherche 
de repères. Donnons de la confiance, de l’inspiration 
et du courage. Enfin, donnons des ailes aux enfants et 
jeunes et à celles et ceux qui les accompagnent.

Laura Graser
Présidente

Juillet 2024

Sandrine Guivarch
Directrice
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LA GOUVERNANCE

Le Conseil d’Administration de la Fondation Sommer est composé de cinq membres  : Laura Graser,  
Présidente ; Rémi Fabbri, Vice-Président ; Manon Schockmel, Trésorière ; Stéphanie Jauquet, Secrétaire et 
Claire Pfeiffenschneider. Il se veut le garant de la mission de la Fondation et le dépositaire de l’esprit de son fondateur, 
Pierre Brahms, en toute complicité avec la direction. Il se réunit en moyenne cinq fois par an. Quatre séances du 
Conseil d’Administration sont consacrées à la sélection de projets et additionnellement à des sujets de gouvernance, 
de gestion, de finances et/ou à des questions soulevées par les projets en cours. Une fois par an, une séance est 
dédiée à la stratégie pluriannuelle de la Fondation à la fois en termes d’axes d’action et de budget. C’est lors de ces 
discussions que les projets « structurants », qui sont au cœur de la nouvelle dynamique impulsée par la Fondation en 
2023 (voir pp. 21-24), ont été décidés. Enfin, chaque année, le Conseil d’Administration et l’équipe se réunissent en 
séminaire pour discuter plus largement de la Fondation et des enjeux de la philanthropie au Luxembourg.

Qu’est-ce qui vous a fait accepter l’invitation d’œuvrer 
pour les jeunes du Luxembourg à travers les arts et la 
culture ?

La Fondation Sommer a été créée par Pierre Brahms. Je 
l’ai souvent sollicité pour des conseils, de l’aide, un avis, 
tout au long de mon parcours privé et professionnel. Une 
complicité de plus de 20 ans. Lorsqu’il m’a parlé de sa 
Fondation et m’a proposé de rentrer au Conseil d’Ad-
ministration, j’ai tout de suite accepté. Même si les do-
maines de la culture et de la jeunesse sont à mille lieues 
de ce que je maitrise, les valeurs que Pierre partageait 
à travers cette Fondation sont les miennes : générosité, 
partage, inclusion. Je me suis lancée dans cette riche 
aventure en doutant de ce que je pouvais y apporter. J’ai 
compris, rapidement pourquoi Pierre m’avait demandé 
d’intégrer le Conseil : Une fondation, c’est une petite en-
treprise. C’est cette expérience de l’entrepreneuriat que 
Pierre est venu chercher chez moi !

De quelles réalisations de la Fondation êtes-vous la 
plus fière ?

Tous les projets financés par la Fondation Sommer m’ont 
rendue fière. Je reste émerveillée devant l’envie, l’enga-
gement, la passion et l’enthousiasme des nombreux por-
teurs de projets, artistes, professeurs et autres interve-
nants dont le bonheur des enfants et adolescents reste 
le moteur. Des projets de quelques semaines, parfois 
plusieurs mois ou mêmes années, pendant lesquels ces 
passionnés d’Arts et de Culture partagent leur monde 
avec les jeunes, de tous horizons, et déclenchent parfois 
des vocations. La transmission, le partage, l’éveil, quelles 
belles valeurs à partager avec la jeunesse.

Qu’est-ce que les cinq années passées au sein du 
Conseil d’Administration de la Fondation vous ont ap-
porté à titre personnel ?

Cette expérience m’a considérablement enrichie. J’ai dé-
couvert deux milieux qui, professionnellement, n’étaient 
pas du tout les miens  : la Culture et l’Éducation. Les 
échanges avec les membres du Conseil d’Administra-
tion et l’équipe de la Fondation Sommer ont élargi mes 
connaissances dans bien des domaines. Je terminerai 
mon mandat (en juillet 2024), riche de rencontres, de 
savoir, d’anecdotes et fière de ce que l’équipe réalise 
comme travail.

LA FONDATION EN CHIFFRES

Les 25 initiatives soutenues via les 4 appels à projets :

 MASKéNADA asbl 
E roude Fuedem duerch de roude Buedem – 
Lauschterstécker

 Anne Simon 
Lone Wolves

 Esch(t)Kultur asbl  
Vu Marionetten an alen Trottinetten

 MAN’OK & Cie  
Landscaper - Chemins de Traverse

 As We Are Asbl  
Plate-Forme AWA Part3 

 GaiaLux asbl  
IDEE - Imaginez la Durabilité Eco-sociale 
Ensemble

 Lycée Classique de Diekirch 
Au rythme des couleurs

 Association Luxembourgeoise  
pour le Dialogue Interculturel  
Anyone can DJ

 Institut français du Luxembourg  
Ateliers d’éloquence

 Nora Wagner  
La capsule

 Sarvenaz Koutchesfahani  
What is Fashion ?

 Fest asbl  
Festival of English-Language School Theatre 
2024

 MASKéNADA asbl  
What is Heemecht ?

 Social Impact Development Centre asbl  
We learn, create and connect

 Elterevertrierder Miersch - RPE  
Projet de prévention contre la violence  
et le harcèlement à l’école

 Cube asbl  
Sonorités émergentes

 ArT’huy  
L’art et la reconstruction

 Zohra Mrad  
_First A/V

 Douri asbl  
Narration Floraison

 Trisomie 21 Luxembourg asbl  
Stell Dir vor, es wäre… 

 Les Amis de la Musique de l’École Reboredo’s 
Music School asbl  
Avec Tous, l’inclusion occupe le devant  
de la scène 

 Franziska Peschel  
Ouren op ! 

 Making Dances asbl  
Mat Iech 2024 

 VAUBAN - Ecole et Lycée français de Luxembourg  
Grandir 

 Canopée Produktion asbl  
Arts & Potager

Depuis sa création en 2016

89  
initiatives soutenues parmi 

les 136 soumises

Focus 2023 :
Lors des différentes réunions du  

Conseil d’Administration, celui-ci a alloué 
un montant de 257.536,-€  à l’ensemble 

des projets réparti comme suit : 

Au total, la Fondation Sommer s’est occupée de 53 projets en 2023.

166.221,- € pour 25 projets 
sélectionnés via 4 appels

85.315,- € pour 6 projets 
structurants

6.000,- € pour 3 coups de pouce 

RÔLES ET FONCTIONS DU CONSEIL D’ADMINISTRATION

TROIS QUESTIONS À STÉPHANIE JAUQUET, SECRÉTAIRE

De gauche à droite : Veronika Meindl (Coordinatrice de projets), Stéphanie Jauquet (Secrétaire), Manon Schockmel (Trésorière),  
Claire Pfeiffenschneider (Membre), Rémi Fabbri (Vice-président), Sandrine Guivarch (Directrice), Laura Graser (Présidente).
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La Fondation Sommer soutient des activités pédagogiques, en 
direction d’un jeune public (3 à 20 ans), dans le cadre d’un projet de 
création artistique ou culturel, qui permet aux enfants et aux jeunes 
de s’interroger, de créer et de faire l’expérience de leur pouvoir d’agir.

Soutien financier à hauteur maximale de 7.000€/projet

Permettre à  
chacun de  
devenir l’acteur  
de sa vie

Projets pédagogiques

Avec son soutien, la Fondation entend faciliter les relations entre 
les différentes cultures présentes sur le territoire luxembourgeois et 
favoriser ainsi l’inclusion sociale des jeunes et de leurs familles par  
le biais de la culture.
Les projets doivent être soumis impérativement en binôme par au 
moins une structure culturelle.

Soutien financier à hauteur maximale de 10.000€/projet

Bâtir des  
ponts entre 
les cultures

Projet interculturels en binôme

La Fondation Sommer soutient des actions qui réunissent deux 
entités dont les activités sont différentes, mais dont l’échange de 
compétences apportera de nouvelles dynamiques et expertises 
au sein des secteurs culturels, éducatifs et sociaux au profit de 
l’empowerment de la jeunesse. 
Les projets doivent être soumis impérativement en binôme par  
au moins une structure culturelle.

Soutien financier à hauteur maximale de 10.000€/projet

Imaginer une  
coopération  

nouvelle  
en matière  

d’éducation  
culturelle et  

artistique

Projets culturels en binôme

NOS APPELS À PROJETS

La Fondation porte toute son attention sur des projets, ayant comme objectif principal le développement 
personnel des enfants et des jeunes pour qu’ils se positionnent par rapport à la société et eux-mêmes.
Dans cette perspective, la Fondation Sommer favorise les initiatives participatives qui travaillent avec les 
arts et la culture comme outils d’émancipation à travers trois types d’appels à projets.

Read-Write-Create & Go !
Social impact Development Centre &  

Association d’Artistes Pluriels asbl

Arts & Potager
Canopée Produktion asbl

Implanté dans le quartier de Pfaffenthal, dans l’ancien presbytère, 
Canopée gère une parcelle de jardin de 450m2, située sur le 
terrain de son siège. Depuis 2021, l’association y développe son 
projet socio-culturel «  Arts & Potager  », un programme d’éveil aux 
pratiques créatives, potagères et gastronomiques qui est destiné 
aux structures d’accueil pour enfants du quartier. En alternance avec 
des ateliers d’initiation à la culture potagère et de sensibilisation au 
développement durable, des artistes ont animé durant deux ans une 
vingtaine d’ateliers créatifs en lien avec la faune et la flore du potager 
de Canopée. Ce projet a offert aux enfants, dès leur plus jeune âge, 
une approche novatrice pour prendre soin de la terre qui les entoure. 
En raison du succès rencontré par le projet auprès du public et des 
participants, ainsi que de sa pertinence avérée, une seconde édition 
est prévue pour les années 2024 et 2025.

Menées en binôme par le Social Impact Development Centre et 
l’Association d’Artistes Pluriels asbl, diverses activités telles que la 
lecture, l’écriture, le dessin, la danse et la musique ont été proposées 
aux enfants réfugiés et migrants âgés de 3 à 20 ans résidant au centre 
d’accueil de la Croix-Rouge à Sanem. Ce projet, imprégné d’une visée 
sociale, avait pour objectif de réduire les écarts de compétences en 
lecture et en écriture chez les enfants issus de l’immigration par le 
biais de l’apprentissage en famille. Il visait également à promouvoir 
l’éducation non formelle, les échanges interculturels et la créativité. 
Environ 50 enfants et jeunes ont bénéficié de ces activités 
multidisciplinaires chaque semaine devenant ainsi des ambassadeurs 
de celles-ci au sein du foyer. Suite à la reconnaissance de l’importance 
du projet pour les résidents du foyer ainsi que pour le personnel, sa 
prolongation a été acceptée en 2024. 
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Projet culturel en binôme
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King Tel Mo Rei
Mierscher Kulturhaus

Je suis l’Éléphant, tu es la Souris
Artemysia Théâtre asbl

Ce projet s’est inscrit dans le cadre plus large de la lutte contre la 
violence et les stéréotypes de genre, un domaine dans lequel Artemysia 
Théâtre est activement engagé depuis plusieurs décennies. À travers 
deux séries d’ateliers de théâtre, accompagnés d’une petite mise 
en scène finale, des enfants âgés de 8 à 12 ans ont eu l’opportunité 
d’explorer en profondeur les stéréotypes de genre en utilisant les 
méthodes du théâtre social. En s’appuyant sur le monde animal comme 
métaphore, ils ont pu symboliser certaines caractéristiques associées 
aux genres. Ce processus de création les a spontanément conduits 
à imaginer « Stuffy, le stéréomonster », et à se rendre compte de la 
ténacité de certains clichés. Cette approche a également renforcé 
l’expression corporelle et émotionnelle des enfants.
Dans le prolongement de ces ateliers, Artemysia Théâtre vise à étendre 
cette prise de conscience aux parents et à la communauté éducative, 
prévoyant un programme de sensibilisation en milieu scolaire.

Le projet pédagogique «  King Tel Mo Rei  » avait pour objectif de 
sensibiliser les jeunes à la question de la délinquance juvénile et aux 
débats en cours à ce sujet au Luxembourg. À travers la représentation 
de la pièce éponyme de l’auteur luxembourgeois, Roland Meyer, ainsi 
que des ateliers, des jeux de rôle et des discussions, le Mierscher 
Kulturhaus a offert aux jeunes participants un espace pour s’exprimer 
librement et prendre part aux débats. En collaboration avec Joss den 
Hellen, humouriste et influenceur, divers scénarios ont été élaborés, 
abordant une variété de sujets liés à cette thématique et fournissant 
une perspective nuancée et transversale. La localisation des ateliers 
au Mierscher Kulturhaus pendant la création du spectacle a en même 
temps permis aux 150 jeunes de découvrir différents métiers du 
théâtre. 
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Projet pédagogique
2023

Projet pédagogique
2023

À voix haute – Lautsprecher
Institut Pierre Werner &  

différents lycées du Luxembourg

Lux in Fashion
Sarvenaz Koutchesfahani

Dans le cadre de « LUX IN FASHION », 13 jeunes du Lënster Lycée 
International School ont eu la possibilité de s’initier à la mode en 
créant leurs propres vêtements et en les mettant en scène lors d’une 
séance photo ayant pour toile de fond le patrimoine historique du 
Luxembourg. Ils ont également suivi une formation en histoire de la 
mode et en stylisme pour mieux comprendre le contexte dans lequel 
ils rêvent tous d’évoluer un jour. Sous la direction bienveillante de 
Sarvenaz Koutchesfahani, styliste et experte en mode, les jeunes ont 
pris part à une expérience pédagogique complète, développant leur 
sens des responsabilités à travers diverses tâches : travail d’équipe, 
gestion du planning et d’un budget, recherche d’idées, dessin, séance 
photo, création de vêtements, coiffure et maquillage. En clôture, ils 
ont organisé un défilé et une exposition, démontrant ainsi la confiance 
et la créativité acquises lors de ce projet.

Le projet « À voix haute – Lautsprecher » avait pour objectif de donner 
la parole aux jeunes et de renforcer leur confiance dans l’utilisation de 
la langue française et allemande. Au sein d’ateliers de slam organisés 
dans plusieurs lycées au Luxembourg, des adolescents âgés de 
14 à 18 ans ont abordé de manière poétique le thème de la paix, 
choisi ensemble au préalable. Ils ont été encadrés par les slameurs 
professionnels Bas Böttcher (Allemagne), ainsi que par Hugo Ayala 
et Cyril Detilleux (France), pour l’écriture et la présentation de leurs 
textes. Ces ateliers ont permis aux élèves d’acquérir des techniques 
de création littéraire et d’écriture, ainsi que des compétences pour la 
présentation sur scène. Certains ont eu l’opportunité de dévoiler leurs 
créations lors d’une soirée publique, confrontant ainsi leurs œuvres à 
l’avis du public, une expérience demandant courage et confiance en soi.
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EXIL(S) 
VAUBAN  

École et Lycée français de Luxembourg

Pendant six mois au Lycée Vauban, « EXIL(S) » a pris la forme 
d’un laboratoire partagé entre une dizaine d’enseignants et une 
cinquantaine d’élèves, de la 4ème à la terminale, ainsi que les artistes 
Jean-Noël Pierre, Julie Barthélémy et Caroline Laurent. Les artistes 
ont exploré avec les élèves le thème de l’exil à travers des cours, des 
rencontres et des ateliers, mettant en scène, en mots, en gestes et en 
images des expériences personnelles et des histoires d’exil. Le projet 
a abouti à une création pluridisciplinaire présentée en juin 2023.

Ce projet a notamment permis aux jeunes de porter un autre regard 
sur eux-mêmes, de se dépasser dans une création artistique originale, 
de se décentrer en portant un regard bienveillant sur l’autre et en 
découvrant son univers sensible, mais aussi de se rencontrer entre 
élèves, professeurs et artistes dans le cadre d’un projet partagé et co-
construit, et faisant tomber les barrières scolaires.
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Projet pédagogique 
2023

Le projet « Ich habe etwas zu sagen » a offert aux élèves du primaire 
l’opportunité de rencontrer   des artistes de CoopérationsArt, un 
réseau interdisciplinaire et inclusif réunissant des artistes présentant 
pour certains un handicap. Ensemble, ils ont créé des tableaux, des 
dessins et même des textes. Les enfants ont répondu librement et 
avec leur imagination aux œuvres déjà exposées. Ils ont pu échanger 
en toute simplicité avec les artistes, qui leur ont montré les différentes 
techniques, processus et méthodes qu’ils utilisent. Ce projet a 
permis aux enfants de vivre une expérience d’inclusion à travers une 
participation active, tout en explorant quelque chose de nouveau et en 
s’exprimant artistiquement. Les œuvres créées par les duos enfants-
artistes ont ensuite été intégrées à l’exposition « Vis-à-Vis Reloaded » 
au Mierscher Kulturhaus et ont été présentées lors d’un vernissage qui 
a rassemblé élèves, artistes, enseignants et parents.

Projet culturel en binôme 
2023

Dans le cadre du projet pédagogique «  Eis Geschichten  », des 
adolescents et jeunes adultes ont eu l’opportunité de faire partie 
intégrante de l’équipe de tournage de la web-série « The Inside of the 
Outsider 2 ». Cette série, réalisée par Lukas Grevis, aborde le thème 
de la radicalisation et illustre comment elle peut se développer aussi 
bien à l’échelle nationale qu’internationale. Pendant une semaine, les 
participants ont pu découvrir les différents aspects de la réalisation 
cinématographique et explorer une variété d’outils et de méthodes 
nécessaires pour raconter des histoires à travers le cinéma. Leur 
participation active à un processus de création leur a également 
offert une perspective nuancée sur le thème de la série. Dans des 
ateliers de sensibilisation complémentaires, ils ont appris à connaître 
différentes formes de discrimination et de stéréotypes, et ont examiné 
leur utilisation dans le scénario. 
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Eis Geschichten
Respect.lu

Ich habe etwas zu sagen
Mierscher Kulturhaus &  

CoopérationsArt Wiltz

Projet pédagogique
2023

Ce projet visait à outiller des adolescents et jeunes adultes du 
Luxembourg et d’ailleurs, impliqués dans des projets socio-éducatifs et 
inclusifs envers ou avec d’autres jeunes, en élargissant et consolidant 
leurs pratiques. Au cours d’ateliers quotidiens, ils ont appris de nouvelles 
méthodes de communication et d’inclusion, utilisant des techniques 
théâtrales et de performance.

La préparation et la réalisation de plusieurs représentations publiques 
ainsi que d’une exposition au cours du projet avaient pour objectif de 
sensibiliser le grand public à l’utilisation du théâtre et de la performance 
dans le travail avec les jeunes, en mettant l’accent sur les droits de 
l’homme, l’inclusion et la diversité. Forts des connaissances acquises 
et mises en pratique au cours du projet, les participants ont élaboré un 
livret de recommandations sur l’inclusion dans le théâtre et les arts de 
la scène.

Projet interculturel en binôme 
2023

ARTinclusive 2023
Formation et Sensibilisation Luxembourg asbl, 

ACAT Luxembourg & ALDIC©
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Vu Marionetten an alen Trottinetten
Esch(t)Kultur asbl

Lone Wolves
Anne Simon

Le projet « Lone Wolves » a impliqué plusieurs classes du Lycée 
International School Michel Lucius et du Lënster Lycée dans la 
création d’une pièce de théâtre sur les dynamiques de groupe et les 
mécanismes d’exclusion. Sous la direction des metteurs en scène 
Anne Simon (Luxembourg) et Isaac Bush (USA), les élèves ont exploré 
la « mentalité de meute » à travers des ateliers pratiques de théâtre, 
axés sur le travail physique, vocal et choral. L’objectif était de leur 
fournir des outils théâtraux simples qui les aideraient à renforcer leurs 
capacités d’observation, d’autoréflexion et d’expression verbale et 
non verbale. Ils ont appris à développer une conscience de groupe 
et à faire attention à leur propre fonctionnement dans un collectif. Le 
matériel issu des ateliers et discussions en classe contribuera par 
ailleurs à la création de la pièce co-écrite par les deux artistes.

Pour son édition 2023, le MarionetteFestival a mis en place un projet 
pilote visant à impliquer étroitement les classes de l’école primaire 
d’Esch-sur-Sûre, commune dans laquelle se déroule l’événement. 
L’artiste Nora Wagner a guidé les élèves lors de plusieurs ateliers par 
classe, les encourageant à explorer divers aspects de la création de 
marionnettes, notamment la recherche de matériaux, l’expérimentation 
de techniques, la réflexion créative et l’assemblage. L’objectif était 
de favoriser l’autonomie des enfants dans le processus créatif et 
intellectuel. Lors de la journée d’ouverture du MarionetteFestival, 
les jeunes créateurs ont eu l’opportunité de visiter les coulisses, 
d’assister à un spectacle, d’échanger avec les artistes et de présenter 
leurs propres installations réalisées lors des ateliers. En participant 
activement au festival, les enfants ont pu s’approprier pleinement cet 
événement. 
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Projet pédagogique
2023

Projet pédagogique
2023

Petits murmures –  
Atelier de narration

Douri asbl & Foyers Croix-Rouge

RE-bondir
Reidener Jugendtreff 

Le projet « RE-bondir » a exploré la thématique du décrochage scolaire, 
et le Reidener Jugendtreff a souhaité donner la parole aux jeunes pour 
raconter leurs expériences à travers la musique. L’objectif du projet 
était d’établir un dialogue là où la communication est difficile, tant 
entre les jeunes qu’entre les jeunes et leurs parents et éducateurs.

Au cours d’ateliers de musique hebdomadaires, des adolescents 
âgés de 13 à 18 ans ont écrit, composé et enregistré des morceaux, 
sous la supervision bienveillante de Pascal Gualandris (alias « Packo ») 
et de Claudio Borri. Ce projet a été un moyen d’expression artistique 
tout en favorisant la collaboration, la confiance en soi et la découverte 
de talents cachés. Il a suscité un vif intérêt chez certains jeunes qui 
ont proposé une suite, désireux de mettre en valeur ce qu’ils avaient 
appris et de continuer à s’exprimer artistiquement.

L’année 2023 a marqué le début d’une collaboration entre la Douri asbl et 
l’artiste Walid El-Masri pour un projet de storytelling destiné aux enfants 
issus d’une immigration récente. Grâce à l’ouverture de cet espace 
créatif, les enfants des foyers de Soleuvre, Bascharage et Mersch ont eu 
l’occasion d’explorer leur créativité en apprenant à raconter des histoires, 
réelles ou imaginaires, à l’aide de différentes techniques artistiques. 
Guidés par Walid El-Masri, ils ont été initiés aux arts de la marionnette, 
au théâtre d’ombres et à la bande dessinée pour imaginer leurs propres 
histoires en lien avec des thèmes tels que l’estime de soi, la peur, 
l’apprentissage ou l’entraide. En plus de leur faire découvrir de nouveaux 
outils créatifs, les ateliers de narration ont permis aux enfants de libérer 
leur esprit, pour leur donner les moyens de traiter des sentiments et des 
événements qu’ils n’avaient parfois jamais exprimés auparavant.
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Projet pédagogique
2023

Projet interculturel en binôme
2023
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Les Ateliers de Création
Zaltimbanq’Zirkus asbl

Ateliers d’éloquence
Institut français du Luxembourg

Ce projet est né du constat que de nombreux lycéens manifestent 
un manque de confiance lorsqu’ils doivent s’exprimer en public, 
notamment en français, quand ce n’est pas leur langue maternelle. En 
collaboration avec le Ministère de l’Éducation nationale, de l’Enfance et 
de la Jeunesse, l’Institut français du Luxembourg a invité l’association 
française Eloquentia pour initier un parcours de formation dans six 
lycées luxembourgeois. Cette démarche pédagogique a permis aux 80 
élèves participants d’appréhender la prise de parole dans le respect, 
l’écoute et la bienveillance. Les jeunes qui le souhaitaient avaient la 
possibilité de participer au concours d’éloquence organisé à la fin du 
parcours. Lors d’une restitution finale au Lënster Lycée International 
School, certains ont pris la parole en public pour s’exprimer sur des 
sujets tels que «  l’échec  », «  les relations  », «  l’égalité  » ou encore 
« le courage ». Ils ont montré beaucoup de talents, d’éloquence, de 
poésie et de créativité.

Forte d’une dynamique générale depuis de nombreuses années et 
de l’énergie d’une nouvelle vague de jeunes, Zaltimbanq’Zirkus asbl 
a mis en place le projet des «  Ateliers de Création  » qui s’adresse 
à des enfants et jeunes entre 9 et 13 ans. Après plusieurs années 
de pratique, certains jeunes étaient motivés à se lancer dans une 
nouvelle aventure plus spécifique, plus créative, plus artistique. Ce 
projet s’adressait alors à eux, désireux de s’engager dans une vraie 
création artistique. Accompagnés de leurs enseignants et d’artistes 
invités pour l’occasion, les jeunes, au fil des cours hebdomadaires, de 
stages intensifs, de moments de présentation, d’éveil à la culture et 
de rencontres, ont saisi cet espace d’expression sans limite où se sont 
révélées personnalités, potentiels, créativité et collectivité. Le résultat 
de leur travail sera révélé lors du Festival de cirque sous chapiteau en 
2024.
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Projet pédagogique
2023

Projet pédagogique
2023 - 2024
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Landscaper - Chemins de Traverse 
MAN’OK & Cie

Anyone can DJ
Association Luxembourgeoise pour le  

Dialogue Interculturel asbl (ALDIC)

« Landscaper – Chemins de Traverse » était un programme de 
performances et d’ateliers chorégraphiques et musicaux proposés à 
des publics présentant un handicap mental ou moteur. La Compagnie 
MAN’OK, engagée dans des projets d’inclusion, a permis à des 
enfants et jeunes de l’Association de Parents d’Enfants Mentalement 
Handicapés (APEMH) de Nossbierg à Esch/Alzette et de Kokopelli à 
Bettembourg de participer à des ateliers d’expression corporelle et 
sonore, basés sur le travail artistique développé par Sayoko Onishi 
(danse, chorégraphie) et Emmanuel Fleitz (musique, installation 
sonore). La collaboration entre les deux artistes et les éducateurs des 
APEMH a offert la possibilité aux jeunes de prendre conscience de 
leur corps différemment, de développer une pratique créative et de 
s’ouvrir davantage au monde culturel et artistique.

Ce projet interculturel, porté par ALDIC, a offert à des jeunes âgés 
de 12 à 18 ans vivant dans des foyers de réfugiés une opportunité de 
s’impliquer dans une activité culturelle en apprenant les bases de l’art 
du DJing. Le projet leur a fourni à la fois des connaissances théoriques 
et pratiques de la technique. En parallèle, ils ont eu l’occasion de 
mixer leurs chansons préférées ainsi que de la musique traditionnelle 
de leur pays d’origine. Cela leur a donné l’opportunité de partager 
une partie de leur identité avec d’autres jeunes et de tisser des liens 
par le biais de la musique. Initié par plusieurs jeunes de l’association, 
certains étant eux-mêmes arrivés comme réfugiés au Luxembourg, 
ce projet a encouragé toutes les parties prenantes à développer un 
sentiment d’autonomie, à apprécier la diversité culturelle, à échanger 
des idées et à progresser personnellement.
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E roude Fuedem duerch de roude 
Buedem / Lauschter-Stécker

MASKéNADA asbl

Dans le cadre d’Esch2022, Capitale européenne de la culture, 
MASKéNADA avait donné vie aux images de femmes véhiculées 
dans les contes et légendes luxembourgeois en créant des balades 
théâtrales et des parcours radiophoniques dans six communes du 
sud du Luxembourg. Afin d’assurer la pérennité de ce projet et de 
favoriser la compréhension des histoires et légendes du pays chez les 
jeunes, MASKéNADA a revisité une seconde fois ce nouveau parcours 
mystique à travers la région du Minett. L’ensemble des parcours a été 
adapté et mis à disposition sous forme de pièces sonores, qui resteront 
disponibles de manière permanente. Des dossiers pédagogiques et 
la présence d’un pédagogue de théâtre pour des découvertes en 
classe accompagnent ce projet. En écoutant ces vieilles histoires et 
les images de femmes qu’elles véhiculent, les jeunes sont invités à 
remettre en question certains points de vue et habitudes de l’époque, 
et à les confronter avec leurs propres images.
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Projet pédagogique
2023 - 2024

Plate-Forme AWA Part3 
AWA - As We Are asbl

La « Plate-Forme », organisée toutes les deux ans par la compagnie AWA 
- As We Are, s’étend sur deux semaines consacrées exclusivement à la 
danse contemporaine. Son objectif est de rapprocher les amateurs et 
les professionnels de la danse au Luxembourg et d’explorer des sujets 
d’actualité dans le domaine chorégraphique. Depuis ses débuts, elle 
intègre un volet pédagogique, et l’année 2023 a marqué une avancée 
supplémentaire vers la médiation. En effet, une quarantaine de jeunes 
âgés de 13 à 16 ans ont participé à différents ateliers animés par les 
chorégraphes Léa Tirabasso et Baptiste Hilbert. Ces ateliers leur ont 
permis d’explorer de nouvelles techniques gestuelles et d’acquérir 
des clés de lecture pour comprendre une pièce chorégraphique. 
Certains d’entre eux auront encore la possibilité de participer à une 
création chorégraphique dirigée par Léa Tirabasso en 2024.

Projet pédagogique
2023 - 2024
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RENDEZ-VOUS DES ACTEURS

Dans le cadre des appels à projets, l’équipe observe des points de convergence, des approches et démarches 
communes, mais aussi des acteurs qui recherchent des partenaires. C’est pour ces raisons qu’elle a jugé utile de 
trouver un espace-temps pour faciliter les rencontres, le partage et la mise en relation. Cette initiative a été fortement 
appréciée et se poursuit en 2024 donnant lieu à de belles coopérations. C’est notre façon d’accompagner les acteurs 
et aussi de les renforcer dans leurs démarches et conduites de projets.

La Fondation Sommer a été très honorée d’être membre 
du jury de la 5e édition du Jugendpräis organisé par le 
Service National de la Jeunesse. Ce fut passionnant 
de découvrir l’immense inventivité des jeunes qui 
ont soumis 64 projets relevant notamment de trois 
catégories thématiques sur la solidarité, la créativité 
et l’environnement. Tous les deux ans cet événement 
illustre l’engagement des plus jeunes pour le bien-être 
de tous et toutes. Nous avons été particulièrement 
sensibles au fait que le lauréat de la catégorie « One for 
Another » était la mini-série « The Inside of the Outsider », 
en parallèle de laquelle nous avons soutenu un projet 
pédagogique mené par l’association respect.lu

KICK OFF MEETINGS – UN NOUVEAU FORMAT POUR LA MISE EN RÉSEAU DES ACTEURS

PARTICIPATION AU JURY DU JUGENDPRÄIS
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NOUVEAUTÉS 2023  
- DES PROJETS STRUCTURANTS
En dehors des appels à projets, la Fondation Sommer a élaboré en 2023 des axes d’actions pour induire un 
changement structurant dans la société luxembourgeoise autour de l’enjeu de l’empowerment des enfants et des 
jeunes à travers les arts et la culture. 

Les critères de sélection de ces projets sont similaires à ceux des appels à projets, en termes d’innovation, de 
participation, de synergie entre des institutions et de durabilité. Au-delà de ces éléments, c’est l’impact à long terme 
qui est recherché. Nous souhaitons faire bouger les lignes pour rendre possibles de nouvelles façons de concevoir 
l’émancipation des enfants et des jeunes, généraliser de bonnes pratiques et mettre en place de nouveaux dispositifs. 

Dans cette perspective, la Fondation s’implique davantage dans la conception, la mise en œuvre, le déroulement du 
projet et la mesure de son impact en concertation étroite avec ses partenaires. 

En 2023, la Fondation a soutenu quatre projets structurants et lancé son propre axe d’action en matière d’éducation 
artistique et culturelle.

La Fondation Sommer a soutenu la Conférence pour les 
enfants et les jeunes, organisée depuis plusieurs années 
par le  Jugendbureau Éislek. La KaJuKo s’adresse aux 
jeunes à partir de 12 ans et aux adultes du secteur de 
l’enfance et de la jeunesse. Il s’agit d’un événement 
où les jeunes peuvent réaliser leur droit à la liberté 
d’expression, à la participation et à la prise de décision et 
où leurs perspectives sont au centre des préoccupations. 
C’est une plate-forme qui stimule les échanges entre les 
jeunes et les adultes sur différents thèmes que sont la 
politique, l’éducation, l’art ou la vie en société. 

Pour aborder, en 2023, le thème de la démocratie 
de manière participative et réflexive, il a été prévu de 
proposer des ateliers de théâtre, de graffiti, de rap et de 
collages. 

L’événement a pour particularité, d’une part, de faire 
participer des jeunes et des adultes et, d’autre part, de 
se poursuivre, pour sensibiliser le plus grand nombre. 
L’an passé ce fut le cas avec une exposition collaborative 
dans les locaux de Cooperations à Wiltz. 

Le soutien de la Fondation a permis de renforcer 
la dimension artistique comme outil de démocratie 
participative et d’en asseoir la légitimité.

Un an après un premier événement pour faire découvrir la 
Fondation, qui s’était tenu au Mudam, l’équipe a organisé 
une rencontre, chez un de ses autres partenaires, à 
savoir le luca – Luxembourg Center for Architecture.

Les objectifs pour l’équipe étaient triples. 

Tout d’abord, nous avons notamment présenté les 
nouveaux axes stratégiques de la Fondation autour 
du soutien au Plomm – Kannermusée (cf. p. 24) et du 
projet pilote des résidences d’artistes en milieu scolaire 
(cf. pp. 25-26). 

Ensuite, sous forme d’interviews menées par Natasha 
Ehrmann, neufs porteurs de projets ont raconté la manière 
dont ils ont œuvré à l’empowerment des enfants et des 
jeunes à travers leurs initiatives. Nous voulions mettre 
l’accent sur les questions sociales traitées – décrochage 
scolaire, délinquance juvénile, le multilinguisme… –, les 
disciplines artistiques sollicitées et les pédagogies à 
l’œuvre. L’idée était aussi que les projets montrent le 
travail de co-construction entre des artistes et acteurs 
du monde social, éducatif ou de l’interculturel, qui est 
encouragé par la Fondation. 

Enfin, avant la séance de questions/réponses et les 
échanges entre participants, un coup de projecteur a 
été mis sur le projet « RE-bondir  ». Il s’agit du premier 
projet soutenu par la Fondation émanant de l’éducation 
non-formelle qui, autour de la musique, a engagé des 
membres de la Maison de jeunes de Redange dans un 
processus créatif. C’est avec beaucoup d’émotions que 
quatre d’entre eux ont interprété le morceau de rap, 
« une Dinguerie » qu’ils ont écrit et composé. Un enjeu 
considérable pour ces jeunes aux parcours de vie très 
complexes, et une immense fierté pour l’artiste et les 
éducateurs qui les ont accompagnés.
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LA KANNER- A JUGENDKONFERENZ (KAJUKO) - JUGENDBUREAU EISLEK

RENDEZ-VOUS DES ACTEURS
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Un projet structurant peut être pour la Fondation la 
prolongation d’un projet existant mais qui vise à passer 
à une autre échelle. « EMoSEE » s’inscrit dans cet esprit 
en cherchant à institutionnaliser un dispositif testé par 
l’artiste Cristina Nuñez, dans le projet «  MY ECHO, 
MY SHADOW AND ME (3 X ME)  ». 50 jeunes entre 15 
et 26 ans, en situation vulnérable, avaient été initiés 
à la méthode «  The self portrait experience (SPEX)  ». 
À travers une série d’ateliers photo, l’artiste propose 
un outil concret pour explorer l’influence de la culture 
numérique sur l’identité des personnes.

« EMoSEE » est un projet pilote qui a comme objectif de 
développer des supports didactiques et artistiques pour 
accompagner les jeunes dans les contextes d’éducation 
formelle et non-formelle. Le projet veut ouvrir un espace 
protégé et authentique qui permet aux jeunes d’engager 
leur processus d’individuation et développer leur 
créativité pour réaliser des œuvres d’art participatives à 
caractère autobiographique et social.

Le projet est mené par le CePAS – le Centre psycho-
social et d’accompagnement scolaires sous l’autorité 
du Ministère de l’Éducation – en collaboration avec 
l’asbl Art as Experience et l’artiste Cristina Nuñez. Il 
inclut la formation d’un groupe de dix professionnels de 
l’enseignement – éducateurs, enseignants, psychologues 
–, des ateliers de photographie transformative menés par 
Cristina Nuñez en collaboration avec ces professionnels 
et la publication de la mallette «  EMoSEE  », outil 
didactique pour le développement émotionnel.

C’est la volonté d’inscrire ce dispositif innovant dans le 
paysage éducatif luxembourgeois qui nous est apparue 
absolument pertinente.

Cristina, à quels enjeux sociaux et culturels votre projet 
répond-il ?

Depuis le boom du selfie en 2012, nous supprimons 
nos images au profit d’images plus conformes à nos 
standards de beauté ou à ceux posés par notre société. 
Des applications nous aident à rendre nos selfies plus 
jolis, plus souriants, plus originaux. Les adolescents 
sont devenus maîtres dans le contrôle et la diffusion 
de leur image pour se définir par rapport au monde 
et montrer leur appartenance à un groupe. Les selfies 
posent la question du rapport entre le Soi et l’Autre, 
entre la perception du Moi et l’idéal du Moi, le décalage 
entre « comment je me vois » et « comment les autres 
me voient », entre « ce que je montre » et « ce que je 
dissimule ». Le processus de reconnaissance de soi dans 
une image est pourtant crucial pour la construction de 
l’identité.

Le support de l’art contemporain peut être un outil 
efficace pour accompagner les jeunes dans cette 
démarche.

A qui le projet « EMoSEE » s’adresse-t-il ?

Le projet s’adresse aux jeunes de six établissements 
au Luxembourg, dont le Lycée des Garçons, le Lycée 
Technique de Bonnevoie, le Centre National de 
Formation Professionnelle Continue et l’École Nationale 
des Adultes. En collaboration avec l’IFEN, je forme des 
enseignants et éducateurs pour qu’ils puissent eux-
mêmes appliquer la méthode SPEX auprès des jeunes 
qu’ils accompagnent. 

Où avez-vous constaté un empowerment ?

La plupart des jeunes participants ont affirmé qu’ils 
avaient élargi leur perception d’eux-mêmes et découvert 
un nouveau potentiel, ce qui est nécessaire pour toute 
évolution, tout changement et pour réaliser nos désirs. 
De plus, le processus a été libérateur au niveau des 
émotions difficiles. Tout cela a apporté un véritable 
empowerment

En quoi la mallette EMoSEE consistera-t-elle 
concrètement ?

La mallette EMoSEE est un outil artistique et didactique 
qui sera distribué dans les écoles secondaires du 
Luxembourg pour soutenir le développement émotionnel 
des jeunes et de leur image de soi, avec la photographie 
autobiographique. L’outil consiste en une boîte de cartes 
pour le travail de perception des émotions dans le 
visage, une application mobile et un manuel d’activités 
pour que les enseignants ou professionnels puissent 
guider les jeunes dans le processus photographique et 
autobiographique.

Le projet d’IMS Luxembourg (Inspiring More Sustainability)  
entre dans l’axe de la Fondation qui porte sur la 
promotion des métiers de l’art. Sans que cela soit une 
priorité pour nous, nous avons néanmoins constaté que 
plusieurs projets pédagogiques proposaient au-delà 
de la thématique traitée une initiation à une discipline 
artistique en tant que telle, que ce soit en lien avec le 
théâtre, le cinéma ou les coulisses d’un musée. 

Le projet de Digital Challenge visant à rapprocher les 
jeunes de milieux professionnels à travers la recherche de 
solutions pour les enjeux digitaux et de développement 
durable des entreprises, la Fondation a décidé de le 
soutenir afin que des institutions culturelles puissent y 
participer. Ainsi une plus grande variété de structures 
et de métiers sont montrés aux jeunes. En 2023, ont 
participé le Casino – Forum d’art contemporain, le 
Trifolion Echternach, Radio Graffiti, l’Institut Pierre Werner 
et le Mierscher Kulturhaus autour de sept différentes 
challenges qui étaient par exemple « Quelle stratégie de 
communication digitale peut-on employer pour valoriser 
une sélection de livres, liées à une exposition ?  », 
« Comment intensifier le contact avec les jeunes et créer 
des liens durables ?  » ou encore « Comment rendre le 
théâtre plus attractif pour les jeunes ? ».

En proposant des pistes de solution aux problématiques 
identifiées par les entreprises, les jeunes pouvaient 
activement contribuer à l’innovation et au développement 
durable de celles-ci.
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DIGITAL CHALLENGE - IMS LUXEMBOURG CRISTINA NUÑEZ REVIENT SUR SON TRAVAIL AVEC LES JEUNES

EMOSEE - ART AS EXPERIENCE ASBL

Autoportrait d’une classe du CNFPC d’Esch, facilité par Cristina Nuñez.

NOUVEAUTÉS 2023  
- DES PROJETS STRUCTURANTS

Autoportrait Cristina Nuñez
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- DES PROJETS STRUCTURANTS
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En 2023, la Fondation Sommer a franchi une étape dans 
son mode d’action en étant devenue mécène d’un projet 
innovant en matière d’offre artistique pour les enfants. 
Il s’agit du Kannermusée Plomm à Wiltz – qui a ouvert 
ses portes en avril 2024. Le Plomm (plume en luxem-
bourgeois) est un musée dédié uniquement aux enfants. 
Avec son programme, il aborde différents domaines de 
la vie et les thèmes auxquels les enfants sont confrontés 
sur le plan intellectuel et émotionnel. Selon le principe 
« Hands On ! », les petits visiteurs peuvent appréhender 
les sujets de manière ludique et se positionner par rap-
port à eux. Dans le contexte du musée, cela signifie que 
toucher les installations d’exposition n’est pas seulement 
permis, mais aussi encouragé.

Le Musée s’adresse à la fois aux écoles et maisons relais 
du Luxembourg comme aux familles. 

La Fondation Sommer a soutenu plus particulièrement 
la première exposition temporaire présentée au Plomm, 
«  LOVE  ». Développée par son équipe pédagogique 
avec la complicité de trois artistes internationaux, elle 
propose aux enfants de vivre des expériences à la fois 
amusantes et intuitives et d’embarquer pour un voyage 
qui les emmène à la découverte de l’amour sous toutes 
ses formes. Les visites collectives ou individuelles se 
font toujours en présence d’un médiateur culturel. 

La Fondation Sommer est très heureuse d’être partenaire 
du musée. Il s’agit non seulement d’un soutien financier 
mais aussi d’un partage autour de la mise en œuvre d’un 
programme exigeant de médiation culturelle. Sur le volet 
pédagogique, une convention de trois ans a été signée 
avec le Kannerhaus Wooltz a.s.b.l pour échanger et nour-
rir une réflexion sur les manières de mettre les arts au 
plus tôt dans la vie des enfants. 

© Fondation Sommer

© Plomm

© Fondation Sommer

© Laurent Sturm

UN PROJET PILOTE
LES RÉSIDENCES D’ARTISTES EN MILIEU SCOLAIRE

Ce projet est une source de grande satisfaction pour 
la Fondation Sommer qui l’avait inscrit dans son plan 
d’action pluriannuel mais qui a connu une grande 
avancée dès septembre 2023, avec une première 
expérimentation.

Les résidences d’artistes en milieu scolaire (RAMS) qui 
sont un dispositif d’éducation artistique et culturelle 
visent à  1/ Initier les enfants à l’art et à la culture à travers 
la découverte d’un univers artistique, la démarche de 
création d’un artiste, un processus de création et/ou 
d’expression 2/  Générer  une relation complice et des 
apports mutuels entre les enfants et l’artiste 3/ Mettre en 
relation la pratique artistique et culturelle avec les autres 
champs du savoir 4/  Offrir une alternative  aux formes 
traditionnelles d’apprentissage en stimulant les facultés 
sensorielles, la curiosité, l’imagination, la créativité, 
l’expression 5/  Développer  le jugement esthétique de 
l’élève et valoriser le potentiel créatif et expressif des 
enfants.

Pour ce faire, il implique d’offrir à un – ou plusieurs – 
artistes la possibilité de délocaliser son atelier au sein 
d’un établissement scolaire du fondamental ou du 
secondaire pour y mener pendant au moins quatre 
semaines un projet de recherche ou de création. 
Le second volet de la démarche est la conception 
d’un programme pédagogique de l’artiste avec les 
enseignants pour faire découvrir aux élèves différents 
aspects du champ culturel. Cela peut être une initiation 
à une discipline artistique, la pratique, les échanges sur 
le projet de l’artiste, des sorties culturelles, des moments 
d’observation du travail de l’artiste et éventuellement 
une initiative de co-création. La RAMS peut donc revêtir 
des formes différentes mais elle se veut en général 
interdisciplinaire. 

La Fondation Sommer tient réellement à tester ce 
dispositif innovant et ambitieux au Luxembourg, car il 
s’avère vraiment pertinent pour le développement des 
enfants dans les pays où il est mis en œuvre depuis 
plusieurs décennies et tout cela en correspondant 
pleinement à la vision de notre fondateur, Pierre Brahms. 

En vue de cette expérimentation, la Fondation Sommer 
a œuvré en trois temps. Tout d’abord, elle a consulté 
des acteurs éducatifs et culturels du Luxembourg pour 
évaluer leur appétence par rapport à ce projet. Ensuite, 
elle a instruit le dossier en synthétisant les enjeux que 
soulèvent les RAMS, notamment dans les trois pays 
voisins du Luxembourg. 

Elle a enfin exposé ces enjeux et l’intérêt marqué au 
Grand-Duché au SCRIPT - Service de Coordination 
de la Recherche et de l’Innovation pédagogiques et 
technologiques du Ministère de l’Éducation nationale, 
de l’Enfance et de la Jeunesse qui avait, déjà avant la 
pandémie, songé à ce dispositif. Le dialogue avec cet 
acteur public a été décisif dans l’avancement du projet. 

S’en est suivie la mise en place d’un Comité de pilotage 
dans lequel est monté également à bord le Ministère de 
la Culture. Grâce à cette coopération entre institutions, il 
a été possible d’élargir le spectre de l’expérimentation. 

La Fondation Sommer qui avait déjà reçu un projet de 
l’Athénée de Luxembourg, qui en partenariat avec le 
Master d’enseignement secondaire, souhaitait tester une 
résidence d’auteur, et un autre en binôme entre le Lycée 
des Arts et Métiers et le Casino Display, a pu envisager 
deux autres RAMS, cette fois au fondamental. Le SCRIPT 
a permis d’identifier les écoles qui étaient susceptibles 
de pouvoir accueillir un tel projet pilote. Le créateur 
de spectacles jeunes publics, Dan Tanson, dont la 
Fondation avait soutenu des ateliers pédagogiques dans 
le cadre d’un projet précédent, a accepté de se lancer 
dans l’aventure dans le cadre d’une nouvelle création. 
Sa RAMS s’est déroulée entre janvier et mai 2024 au 
Kannercampus de Belval. Enfin, le lucoda (Luxembourg 
collectif of dance) a également été séduit par le projet, 
et leur résidence de recherche s’est déroulée entre avril 
et mai 2024, à l’école Woiver de Differdange. 

L’ampleur de l’expérimentation a rendu pertinente la 
conception d’outils d’évaluation par une équipe du 
SCRIPT en concertation avec la Fondation Sommer. 
Les résultats sont attendus pour septembre 2024 et 
serviront de cadre à une deuxième phase test qui se 
déroulera pendant l’année scolaire 2024-2025 autour, 
de nouveau, de deux RAMS au fondamental et deux au 
secondaire. 

Pour la Fondation Sommer il s’agit d’une grande 
avancée dans son travail car elle ambitionne à travers 
ce test d’amener l’Éducation nationale à travailler 
autrement en vue d’intégrer davantage les arts dans les 
programmes. Cela requiert de changer de façon de voir 
puisque les arts ne sont plus cantonnés à des heures 
d’enseignement artistiques mais deviennent des outils 
pédagogiques au profit d’autres disciplines, que ce 
soit les langues, les littératures, les sciences, ou dans 
un but d’émancipation des élèves, qui apprennent une 
démarche réflexive. L’expérimentation est audacieuse 
car elle se fait en dehors de tout référentiel d’éducation 
artistique et culturelle à ce stade, mais nous espérons 
qu’elle contribuera à son édification. 

C’est dans cette optique qu’il est important de faire 
connaitre ce dispositif auprès des intéressés. Sandrine 
Guivarch a eu l’occasion d’en débattre lors d’une 
conférence de la Art Week 2023, en présence de Claire 
Flammang du SCRIPT et Joseph Tomassini, professeur 
de photographie, dont une de ses classes a participé à 
la RAMS qui a eu lieu entre septembre 2023 et février 
2024 au Lycée des Arts et Métiers en coopération avec 
le Casino Display.

LE KANNERMUSEE PLOMM

NOUVEAUTÉS 2023  
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C’est autour de la jeune artiste pluridisciplinaire, Emma 
Dupré, que s’est déroulée cette première RAMS au 
Luxembourg qui a présenté la particularité d’être conçue 
en étroite relation avec une institution culturelle tournée 
vers la recherche.

À travers son projet ‘« « « Documentaire animalier » » »’, elle 
a voulu instaurer de nouveaux régimes d’attention autour 
des non-humains avec qui l’on partage notre quotidien 
sans pour autant les remarquer. Il s’est agi d’explorer 
ce que l’on appelle parfois le banal qui, par la création 
artistique, peut prendre de nouvelles dimensions. Elle a 
proposé donc une exploration du quotidien des élèves 
et comment des méthodes artistiques permettent 
de changer les points de vue, de découvrir d’autres 
perspectives, et de prendre conscience de ce qui est 
là devant nos yeux, oreilles, et tous nos autres sens. Le 
projet a été conçu de manière collaborative entre neuf 
classes du Lycée des Arts et Métiers et avait comme 
but une installation au Casino Display. La recherche que 
l’artiste a menée dans cette RAMS a porté précisément 
dans le travail participatif des élèves. Du point de vue 
du Lycée des Arts et Métiers, qui offre déjà par essence 
une place importante aux arts à l’école, le défi a été de 
suivre un projet d’une telle ampleur avec une artiste 
professionnelle. La présence d’Emma dès la rentrée a 
créé une dynamique collective intéressante.
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UN PROJET PILOTE
LES RÉSIDENCES D’ARTISTES EN MILIEU SCOLAIRE

LANCEMENT DE LA PREMIÈRE RAMS AU LUXEMBOURG

DATES DES PROCHAINS  
APPELS À PROJETS
8 octobre 2024 

Les dates des appels à projets 2025 seront publiées fin 2024.

Pour vérifier l’éligibilité de votre projet et sa concordance avec les 
visions de la Fondation Sommer, nous vous conseillons de prendre 
contact avec le bureau de la Fondation suffisamment tôt avant de 
soumettre votre dossier.

Équipe : 

Sandrine Guivarch
Directrice

sandrine.guivarch@fondation-sommer.lu

Veronika Meindl
Coordinatrice de projets

veronika.meindl@fondation-sommer.lu

Conseil d’administration : 

Laura Graser Présidente
Rémi Fabbri Vice-président
Manon Schockmel Trésorière
Stéphanie Jauquet Secrétaire
Claire Pfeiffenschneider Membre

Emma Dupré (3ème à partir de la gauche) lors de sa RAMS au Lycée des Arts et Métiers.

Sandrine Guivarch (Fondation Sommer) et Nadine Erpelding 
(Ministère de la Culture) visitent la RAMS.
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